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A Regensberg, dans le canton

de Zurich, l'entrée du
château est ornée d'un
fronton que martelèrent
jadis les révolutionnaires.
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Une «simple» copie

Plus près de Baden que de Zurich qui, dès le XVe siècle, y installa ses baillis,
Regensberg est à la Suisse alémanique ce que Gruyère est à la Suisse romande. Au
pied de son château, sur la haute colline, la bourgade féodale groupe ses maisons

pittoresques que vont admirer chaque été les touristes. La section zuricoise du Patri
moine national lui voue sa sollicitude et, depuis longtemps, s'attristait du vandalisme

de la Révolution qui, à coups de marteau, avait détruit au portail-seigneurial
les blasons de résidents inoffensifs. Les armoiries de la cité même ne furent pas
épargnées, il ne subsistait, au fronton, que des ornements mutilés et la date de 1685.

Restaurer... mais comment? Il fallut du courage pour braver l'opinion qui interdit

aux archéologues les adjonctions de leur cru. Par bonheur, le Musée national
conservait un vitrail daté de 1683 comportant, sous le blason de Regensberg, ceux
du bailli Grebel et du greffier général Engelfrid. C'en était assez pour permettre
au sculpteur Willy Stadler d'entreprendre une reconstitution scrupuleuse dont on
ne saurait trop louer la minutie et l'habileté. Une « copie » de ce genre est en fait
un sauvetage; elle devient une œuvre d'art et ne mérite que des éloges.

D'après Willy Zeller.
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17« vitrail contemporain, conservé au Musée
national, permit au sculpteur Willy Stadler — grâce
aux subsides du Heimatschutz zuricois — la
restitution exacte des armoiries de la cité et des

blasons, en pendant, du bailli Grebel (à gauche) et
du secrétaire d'Etat, le quartier-maître Engelfrid.

En haut: Avant la taille définitive, l'artiste
modèle dans la plastiline les parties disparues.
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Les blasons historiques
ont repris tout leur relief.
Il ne reste plus qu'à
rafraîchir les ornements qui
les enlacent.

Le bloc armorié vient
d'être replacé dans le
cadre du fronton au-
dessus de l'ancien portail
du château.
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